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INTRDDUCTION 

1. Le prdsent rapport sur l*Cpkation des Nations Unies & Chypre rend aanpte de 
la situation entre le ler d6aembre 1984 et le 31 mai 1985 et constitue une -mise B 
jour dee renseignements donnds sur l’action me& pet la Force des Nations Unie6 
chargde du maintien de la paix B Chypre conformhent au mandat que le Conseil de 
skurité a défini dans sa rdsolution 186 (1964) du 4 mars 1964 et aux résolutions 
ultérieures du Conseil relatives a Chypre, dont la plus récente est la résolution 
559 (1984) du 14 dkembre 1984. 

2. Dans cette dernibre r&olution, le Conseil de edcurid a demandé à toutes le8 
partie6 intéressées de continuer à coopérer avec la Force sur la base de son mandat 
actuel. Il a Egalement prid le Seorétaire g6néral de poursuivre sa mission de bons 
offices, de le tenir informé des progrbs réalis& et de lui présenter un rapport 
sur l’application de la &olution d’ici le 31 mai 1985. De Conseil sera saisi en 
temps voulu pour son examen de cette question d’un additif concernant ma mission de 
bons offices et contenant mes observations h ce sujet. 

Danesatk 

Finlande 

Irlande 

1. COMPOSITION ET DEPLOIEMENT DE LA FORCE 

3. te tableau ci-dessous indique l’effectif de la Force au 31 mai 1985 i 

Forces militaires 

hutr iche QG de la Force 
8ataillao do infanterie - u#Ae 
Cospagnie de la police militaire 

w de la Para* 
QG du aartingew aanadien 
k tmtaillan du 22e a@ment 

7 
288 

6 

7 
5 

raya1 aanadien 496 
Eaoa&rJn des tcanams8rfms 14 
-nie &e la polioe militaire 13 

QG de la Force 4 
DatailIon d’infanterie - RRIKx#Q 43 323 
Cmpagnie de la police nilitafte 13 

QG de la Force 6 
Compagnie de la police rilftairr 4 

QG de la ?orce 6 
Compagnie de la police militaire 2 

Total 

301 

515 

341 

10 

8 
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Royaume-Uni de 
Grande-Bretagne et 
d’Irlande du Nord 

QG de la Force 
QG du contingent britannique 
Escadron blinde de reconnafaeance 

- Eecadron A, 16/5e de8 Queen’s 
Royal Lancer8 

ler bataillon du Régiment royal 
du Duc d’Edimbourg 

QG du régiment d’appui de la Force 
titachement du g6nie 
Escadron des traneaiasione 
Escadrille d’aviation légére de 

l’arrn6e de terre 
Escadron dee transporte 
Centre médical 
Détachement du matdriel 
Atelier e 
Compagnie de la police militaire 

23 
7 

109 

320 
42 

a 
55 

19 
101 

5 
14 
39 
8 

Suède QG de la Force 
Bataillon d’infanterie UN 86C 
Compagnie de la police militaire 

Police civile 

6 
357 

8 750 

2 

750 

Australie 20 

SUA40 16 36 

? 

A coure de la p6rîada cumtsér6e, l%ffectif be la ~wee a 6t6 rtlaoit 89 l.0 
k?z 8tre ramd A 2 337 bu fait d’une rbdwtion de Z*rffecrtîf de thwa&an blin46 
de rmonnadmmce~ cela n’a pas eu de t6percuclhon sur la oaprclté Be patrortîlle 
de la Por~e. Ii. 46ploieRent actuel drr la ?orce ert tria* 4iB fapm itdtriu(e mc 
la carte qui est jointe au prkent rapport. 

‘5. Trois n8bre8 de la Torce ont ttouvi k sort au coutm be la périade 
conrid6rb, ce qui porte A 136 le nosbrr total des d6ciak dapuîe la crbtion de la 
Force en 1964. 

6. FI. aa- Eolger continue d’asswr les fonctions de repleentent epécial per 
intkim du Secrétaire gén6rol et la ?orce demeure plia& soua le cwndement du 
gdnbral Glfnthcr G. Greindl. 

II. OPEiBATXDNS DE IA PGRCE 

A. Mandat de la Force et conception de8 opkationr 

7. La fonction de la Force de8 Nations Unies Charg&e du maintien &e la paix h 
Chypre a été initialement définie cmme suit par le Conseil de dcuritd, dans sa 
réeolution 186 {1964) du 4 mars 1964 I 

/ . . . 
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‘dans l’intkêt de la pr&servation de la paix et de la sécurit6 
internationales, . . . faire tout ce qui est en son pouvoir pour prbenir toute 
reprise des combats et, selon qu’il conviendra, . . . contribuer au maintien et 
au rétablissement de l’ordre public, ainsi qu’au retour h une situation 
normale.* 

Ce mandat, qui a dt6 conçu dans le contexte de l’affrontement entre les communautds 
chypriote grecque ct chypriote turque et entre la garde nationale chypriote et les 
combattants chypriotes turcs, a étd réaffirm6 A n%aintes reprises par le Conseil, le 
plus récemment dans sa risolution 559 (1984) du 14 décembre 1984. A l’occasion des 
édnements qui se sont produits depuis le 15 juillet 1974, le Conseil a adopté 
plusieurs résolutions, dont certaines ont porté sur le fonctionnement de la Force 
et, dans divers cas, ont confié h celle-ci des attributions nouvelles ou ont 
modifié certaines de ses fonctions, notamment quant au maintien du cessez-le-feu 
(voir S/14275, par. 7, note) . 

8. La Force a donc continué de surveiller les ligne I du cessez-le-feu de la garde 
nationale et des forces turques et chypriotes turques et de s’employer à prévenir 
Une reprise des combats (voir sect. D ci-aprés). Elle a également continui, dans 
le cadre d? ses fonctions de normalisation, d’assurer la sécurité des civils qui 
Ont des activit8s pacifiques dans la zone Situ(e entre les lignes (voir sect. G 
ci-aprés) . 

9. La Force a continué de s’acquitter au mieux de ses fonctions en ce qui 
concerne la rhrité, la protection sociale et le bien-être des chypriotes grecs 
qui vivent dans la partie nord de l*$le (voir 8ect. C et G ci-aprbd. 

10. Derr membres de k ?ocue orrt oamtinu6 de rendre pkiobiquewnt oioite aux 
Cbypictor turoa qui rblbent 4ano 10 BM. 

11, Ln outre, la Porte a continué de pritmr son 8ppu& aux ap6ratfuniB & mecourm 
cccdcnnéom par le Haut Comafnaaire 400 Natbne Ontee pour %Os réfugî68 Wofr 
ci-apfio ppr. 39 et 40). Elle a igalraont continu8 d”a6mwer certaines taches que 
lui a wnfiiw le Cemit/ internmtîoml de la Croix4tougo (CI-) lor6que ma 
diligation S@e*t retirk de Chypre en juin 1977. (voir 8/12342, par. 12). Il 
conviant ds noter quer CoIw 1’8ge ryyen do ls population obypriote grecque et 
urcnite do00 le norb augmante, cem t8ches ont prfs plus d*a@eur, 
porticulibrement en ce quf c4mcerne le8 winrr de 8ant& et la protection sociale. 

0. LiaiM et ccchaticn 

12. La lorce a continu6 d’insister sur lu fait qu’une bonne tiainon et une 
coopirrtion rntibrr b tous lea khtlons itaient indispensables pour qu’elle puisre 
iMl1I - rAlr Al rr8tiA.r rCC4rrrr *---a. w-e- -Im- sw . . . . ..~-~~a. C.LIIUIs.. Lt= aaeüx =.ties “T,t ey a fiet &gat& c,g 

attitude pomitive. La liaison et la coopkration entre la Force et, . une part la 
garde nationale, d’autre part, lea forcea turques et les forces chypriotes turques 
wnt demeurées excellentes à tous les niveaux pendant la périodt considérée. Avec 
le6 autorit& civiles du Couver-ntmtnt chypriote et de la coernunaut6 chypriote 
turque, elles ont aussi été très bien maintenuea. 

/ . . . 
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C. Liberte de msnoeuvKe de la Force 

13. La Force a continu6 & pouvoir circuler librement dans le sud, sauf dans les 
sones militaires dont l’accbs est réglementd. Dans le nord, les directives 
arrêtées en avril 1983 et &liorées par la suite (voir S/15812, par. 14) restent 
en vigueur. La Force poursuit ses efforts pour augmenter le nombre des itinéraires 
que ses véhicules peuvent emprunter dans le nord. 

D. Maintien du cesses-le-feu 

14. La Force surveille constamment la zone comprise entre les lignes du 
cessez-le-feu grâce à un réseau de 141 postes d’observation, dont 61 sont 
actuellement occupés en permanence. Elle a augmenté le nombre des patrouilles 
réguliéres et des patrouilles spéciales pour étoffer sa prdsence dans les secteurs 

névralgiques. La Force a continué d’utiliser des jumelles & fort grossissement et 
du matériel d’observation nocturne pour SurVeilleK en permanence les lignes du 
cessez-le-feu. 

15. Le chemin de patrouille qui s’étend sur toute la longueur de la zone tampon 

est indispensable à la Force pour surveiller les lignes du cessez-le-feu, 
réapprovisionner les postes d’observation et intervenir promptement en cas 
d’incident. Dans le pass&, la Force a eu quelques difficultk! a obtenir l’appui 
Voulu pour entretenir r&gulièrement ce chemin. Pendant la &Iode considérde, elle 
s’est m&ag6 l’appui technique d’unités de l’Aru& britannique, grâce & quoi le 
chemin de patrouille est demeut utilisable. 

16. Fendant la période cmsid#tée, le nwre deo violation@ du cemer-le-feu a &ti 
l mwiblanmt plu8 faible. La fdquence de8 tir8 a diminué dans une mesure 

app&uiable et it a*y a pM eu d*khangff ti feUY entrm l#a Furaec en prkence. Le 
rtambre der, incursions au-doli W ligne8 brr ceaaer-le-fou a aussi diminu(r ainei que 
le mmbre 60 000 ab Ier deux parties tintaient de conrtrulro de nouwlle6 
foftificatiaw en avant de leurs lignea ou d~amSlioter le6 por;itions exirtantes. 
Cour prMdmnt, la ?orca a dumri h ritablir le statu auor 

17. Pendant la pbtiode uxmid6rle, de noweaux projete de cuwttucticn civile a 
pmxfaid dem lignes i Nicosie ont 4veî116 le su~icion et ont feit l’objet de 
protestationa der deux parties . Deun projetr, un gymme d%cole chypriote 
grecque et un parc d*attrrcticmr chypriote turc sur 10 bastion de RDCca5, Ont 
ruscit6 une pkccupation particulike. Dsnr chaque cam, la Porte e'eat rendue sur 
les lieux et a ex8mLni le8 plan5 , remmandant les modiffcationr appropriéce& 
Bile continue d’observer de prh ces projeta, ainsi que deo projeta l imilaires. 

18. A Uicodt, ltt troupes des deux parties continuent d’âtre l xpodta au tiswe 
inhkent & une psoxinité excessive et la Force a formulb des propositions visant & 
/lirrriner ltm positions dont le caractère provwattur et ia vuinirabiiité 8ont ie 

plus marques, ainsi qu*& d&ilitaristr la vieille ville de Nicosit. Aucune de ces 
proposition6 n’a encore été acceptée par les parties. 

/ .*. 
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19. Pendant la p&lode considk&e, la zone tampon de l’ONO a continué d’être 
sutvol6e et ces survols ont dans chaque cas donn8 lieu a des protestations. Des 
appareils dea forces turques ont été à l’origine de deux incidents et des appareils 
civils turcs en provenance ou b destination de Tymbou (Ercan) ont 6th & l’origine 
de six incidents. Les autorités chypriotes turques continuerit d’informer la Force 
des activités aérienne8 prévues de leur côté. Il y  a eu 12 survols en provenance 
du sud; les autoride ont Informé la Force que les pilotes avaient rqu pour 
instructions d’6viter de survoler la zone tampon. 

. E. Maintien du statu quo 

-0. Les l?.gnes du cesses-le-feu s’étendent sur une longueur d’environ 
180 kilom&tres depuis l’enclave de Kokkina et Kato Pyrgos sur la côte nord-ouest 
jusqu’h la côte orientale au sud de Famagouste, dans la région de Dherinia. La 
zone comprise entre ces deux lignes, dont la largeur varie de 20 mètres à 
sept kilomètres, occupe environ 3 p. 100 de la superficie de Chypre et renferme une 
partie des meilleures terres cultivables. 

21. Dans certaines zones, en particulier & Nlcosle, le tracé des lignes du 
cessez-le-feu a amtinué d’être contesté. Cela a provoqué une vive précccupation, 
car toute modification des lignes de cessez-le-feu, particulièrement lb où les 
deux parties sont si proches l’une de l’autre , risquerait d’entrsrner un regain de 
tension. Four la Force, la r&gle demeure que les forces d’aucune des deux parties 
ne doivent p#nCtrer dans ces zones. 

22. La Force a continué de surveiller ouve,ctement 1ee tome8 des deux partles, 
tout renforcement de l forcer et du metarie dans l’fle motivant l’inquiitude. 6em 
mqenr f¶e wrveiller fa eituation A cet égard demeurent n&esrairement limith. 
Blle ru dl- tmajaure que ds wyeaa nbceasairement li~it60 pour surveiller la 
ottmtlac k oet 6gerdr aot œm plan d~inepectton dea forces ri3ikirefi1 tvoîr 
8/15812, prr. 23) n’a pao entmre Oté aooepth par le13 deux pmtte8, mais elle 
demeure wite h l’appltquer A bref délai. 

F* Mine6 

23. Au cuurs de fa pkicds consid&r&e, on n’a signalé aucun incident ca& par 
1’exploAon de aines. ta Irorce cuntinue i entretenir la l lgnali8ation et le6 
bsrribreu autour ber champ8 de *ineO qu’elle connaPpt ov dent elle raupçome 
f’eximtence. 

G. Fonctkms humanitaires et normalisation de la qituotion 

21. La Force poursuit son action humanitaire en faveur des Chypriotes grtct qui 
demeurent dans le mrd. Des shfours tempcrairts dans le sud, pour raisons de 
f@naill~ au mufr*@; -+etfet>spt ‘*&r+ *~tn~frls Aan* &g c*g &*eg&+i 4irrte*n+ 
ou grâct aux bons off ictt de la Foret. Au cours de la péfiodt considér&e, 
520 Chypriotte grec8 se sont rtndu6 dans lt sud pour de6 raisons familiales ou 
mCdicalte. 

/ .*. 
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25. Au cours de la période consid&r&, il n’y a eu aucun changement dans la 
situation des enfants qui vont A l’&cole dans le sud et voudraient rendre visite A 
leurs parents ou grands-parents rdsidant dans le nord (voit S/15149, par. 24). La 
Force, usant de ses bons offices, continue de s’employer A améliorer cette 
situation, mais malheureusement sans obtenir de,résultats notables. Pendant les 
vacances de N&l et de Pâques, seuls les enfants âgés de moins de 13 ans ont pu 
rendre visite A leurs parents dans le Karpass. 

26. Il y  a eu, durant la période cansidérde, 10 cas de transfert définitif de 
Chypriotes grecs du nord vers le sud. Xl s’agit dans la’plupart des cas de 
personnes âgées qui sont allées vivre chez des parents dans le sud. Le nombre de 
Chypriotes grecs résidant dans le nord s’élève A 767. Au cours de la période 
considérde, un Chypriote turc a quitté définitivement le sud pour le nord. La 
Force continue de vérifier que tous les ddparts sont volontaires. 

27. Des officiers de la Force s’acquittant de certaines fonctions humanitaires 
dans le nord ont continué de s’entretenir en privé avec des Chypriotes grecs 
résidant dans cette partie de l’île. Cea entretiens concernent exclusivement des 
Chypriotes grecs qui ont demandd à s’établir de façon définitive dans le sud. 

28. La situation des deux dcoles primaires chypriotes grecques qui fonctionnent 
dans le nord est demeurbe pratiquement inchangie depuls 1982 (voir S/15149, 
par. 26). L’école de Riaokarpaso coapte maintenant 41 &lBves, et celle 
d’Ayiâ Trias 19. 

29. Le8 contacts entre les Maranftea qui riaident de part et d’autre des lignes du 
cessent-le-feu aont rertée friquent~. Leta aaconit ont une lîbertd de Prnrvemnt 
aonoidérable et de fréquentes vieitee d’une zone & l’autre mont arrang&es ca5 par 
cm* T~O~P mronfitee ont bbfinitîoement cptîtti le nord peut la 5ud &pufo le 
dernîer rapport et le msbro des mran&ee gui rdst6emt bonm Xe nord est de 366. 

De0 msbeea de fa lorce ccmtfment de reft4re pirtodiqaeaent vlrite mn 

Bon5 le nord. Au coure dem ai* &rniers mj5, cinq r&usim de femillee chypriotes 
turqmr 54parée5, intérewmt 20 per5onm5 au total, ont &t& allnogks, cas par ca8, 
h l’nbtel Ldre Palseo soue les awpices 8e le Force et avec la coopkatîon du 
Gouvrrnemnt chypriote. 

31. La Por~e, pour 5tablir une 5ituation nuresle, continue de facflitet la vie 
/camfalqua dano la mone tampon. Elle continue aussi Utencourager l~agriculturr et 
suit de pris ce secteur d’activiti. 

32. La Force continue de r’esployer activement f  ce que le syrtkae d’adduction et 
de distribution d’eau fonctionne efficacement et &quitableacnt pour 166 deux 

L cz!zs~&üt~s. Lâ CUûpétâtioiï oiriïi? icu services compitents des deux c43mmunautie 
demeure bonne, avec lse bona offices de la Force, grâce aux mcaure6 prises par 
l’usine de traitement du minerai de cuivre de Skouriotirsa dans le sud (voir 
5/16858, par, 35?, la qualit& de l’eau qui coule vera le nord s’est améliorée. La 
Force continuera de suivre la situation de près. 

/ . . . 
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33. Un programme de pulv&isations antipaludiques a QtB de nouveau orgsnisd par 1s 
Force aprbs consultations des deux partien. Les opératione, qui ont ccmmenc8 le 
19 mars, se ddroulent de façon satiefeisante et devraient s’achever le 13 dkembre. 

34. La Force a continué d’appliquer les arrangementS concernant l’acheminement du 
courrier et des message8 de la Croix-Rouge & travers les lignes du cesses-le-feu, 
air.si que le virement des pansions et des prestations de sécurité sociale de 
Chyptictes turcs vivant dans le nord. 

35. La Force a aussi distribué 275 tonnes de produits alimentaires et autres, 
fournis par le Gouvernement chypriote et la Croix-Rouge chypriote, a dee Chypriotes 
grec8 vivant dans le nord. 

36. La Force continue de fournir aux civils des deux communautés des services 
&icaux d’urgence et assure notamment l’évacuation des pstienti;. Elle a également 
escorté dee Chypriotes turcs évacués sur des hôpitaux de la partie sud pour y  être 
soignés. Elle livre r&gulièrement des médicaments a la communauté chypriote turque 
et répond iwakliatement aux demandes urgentes de médicaments. 

III. MAINTIEN DE L’ORDRE 

37. La police civile de la Force continue d’opker en liaison kroite avec la 
police de Chypre et la police chypriote turque. Elle aide A maintenir l’ordre dans 
la mm tampon et fournit des mervices de police i la population civile des 
villages de cette mm. Elle aide & surveiller les allies et venues des civils 
dans la sonet elle esootte les peraonms qui se déplacent entre le nord et le sud 

et ancpke sur les filits i inci%enues inter-mutrires. tlle a effectd un 
certain mmbre dBenqu&es avec la collaboration %sa autori& &s %eux 

IV. PKX%J#S D'ASSlbTANCt HtUAWITAfRE 

39. Le liaut Comieealre des Rations Unies pur lem rlfugille a continu4, twr ma 
demande, b venir en aide aux psrsonm0 dphckn et n/cessiteuaas de l*tle, en aa 
gualft6 %a cYor&mateur de lbasmietance humanitaire %eo Natfonr Unie8 B Chypre. 
l,e proprmme de 1965 privait au total 7,5 milliars de dollars dem Etats-fhfa pour 
gin*ncuf î7 projets, Ci pEoYïSZü, 

A--- r*--L-.-L‘- -a. -.,,P,..l, 
uu‘1& A ~*Pb"~~v(~ w.6. CCV.CYIIII>IDF pa: la 

Croix-Rouge chypriote, oaporte la partiCipstiOn 0 la construction d’un centre 
hospitalier, l*importation de Mt~fiel et de fournitures pour lea sectrurr de la 
santé, de l*hucation et de l’agriculture , ainsi que la formation professiœmelle. 

/ . . . 
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40. La Force a continu8 d’appuyer le programme d’aeeietance du Coordonnateur en 
livrant du mat6tiel agricole, Bducatif et m&ical. Au total, 243 tonnee de 
fournitures ont Btd livdes par aes soine au coure de la tiriode consid8rée. 

41. Les activit6e entreprises conjointement par les deux communautk! dans le cadre 
de projeta continus tinéficiant de l’aseietance du PNUD me eont poureuivies pendant 
toute la tiriode coneid6rée. Apr&e trois ana de coopération interCOInmUnaUtaire 
satisfaisante pour promouvoir le d&?eloppement rationnel de la ville de Nicoaie sur 
la baee de plane conjointe, le rapport final sur la premihre phase du Plan 
directeur de Nicooie, Etabli avec l’aide du PNUD a éti ternie aux autorith 
compétentea des deux communauth au mure d’une réunion commune tenue le 
18 janvier 1985. Ce rapport définit un cadre pour l’exécution dee travaux 
d’aménagement de la ville juqu’en l’an 2000. L’ex6cution de la deuxiikme phase du 
Plan directeur, gui a caamenc& en août 1904, eet bien avanck de part et d’autre. 
Des consultants internationaux se sont occup6e dee guestione de finance8 urbaines, 
am&iagement de la circulation, conservation et planification urbaine, pour Ctahlir 
dee plans ditail en q atiire d’am&nagement physique et d’investissement. Des 
séminaire8 ont &t& organisés par ces consultants a l*hctel Ledra Palace, dans leurs 
secteurs de comdtencee reqectivea, auxquels des apéciali6tes des deux CommUnaUth 

ont également particip&. 

42. Le PNUD a continu& & remplir dea fonctions de coordination et de liaison pour 
la deuxiiw phase du projet relatif au riuau d’a8aaini8selpint et de distribution 
d’eau i Nicoeie, gui est financi par la communaut& bonomigue europhme et la 
hnqw europ6enm d’inveetismnt. Le8 travaux, qui comportent notamment 18 pom 
de can8Lfeatiœm traversant l8 mne umprm, ont dijb pria de l’avance par rapport 
au calendrier de8 ophttone et apprtermt une adlfoa!rtSon uonsft¶6rable daM leO 
decnr PoEroutE de Waoosîe en ee qui ~Sne lee fnm~m#ttan6 sanit8treB et la 
Qîotrïkrtion d*e8u & da5SaSl.e. b porcet meure le0 fî8f6one dcecrsrrlr~ et fownlt 
des mrteo milftafre6 em cru+ ds lQd0ution de43 trwmn &IW Ia sene t4mh 

83. Ven6outicm du projet de formation b l@ertternat du pIAID l pagreA de fqOn 
rrotlsfaiunte, et le Prqtame 8lfmmt8ire eronbbl 8 axttfnui b fournir deo repu b 
environ 22 000 enfante d(&ge eaohire et pereumee vtvant &ms dea in~titutfcmo 
mcialeee de0 Uaun oomwmutk. 

v. MPtcT8 FINAEXERS * 

44. Si le Cansefl 6s dcurlti d&cida de proroger do dn roio, B cam#.ar du 
15 juin 1985, le mmdat de la Force doa Watfanr Unfejl charg4-e du -intien de la 
paix i Chypre, le montant dea d&penmem Pupplhntairee qui wront b la chugo dr? 
l’OWmhtfm dom lationa Unieu, b suppoeer que l’effectif et les rerponaabilfth 
da la Torce teatmt letb s&eo, e’ilivera k 14 rillioom de doffarn environ, cmme il 
*et $lJ&rad n4-rnrL -)-- Ve -r-m.“. 
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Montant estimatif des dépenses de la Force par grandes cathgories 

(En milliers de dollars E.-U.) 

1. Dépenses de fonctionnement b la charge de l*ONU 

Mouvements de contingents 
D&enses opérationnelles 
Location de locaux 
Raticns 
Traitement, frais de voysge, etc., 

du personnel civil 
Divers et impr8vus 

TOTAL 1 5 372 

169 
1 265 

799 
764 

2 175 
200 

II. Remboursement de dépenses supplémentaires faites 
par les Etats qui fournissent des contingents 

Soldes et indemnités 7 500 
MatCrie appartenant aux contingents 295 
Indemnités en cas de dhès ou d’invalidité 100 

TOTAL If 8 595 

‘lDTAL GENERAL 1 et 11 13 967 
- 

45. Les dépense8 indiqubes ci-dessus ne reprbmtent p8~ le ccGt total de 
, .lmcp6r8ti4m. tlles ne mx8prement peu, en particulier, leer dépenees ordinaires 

qu*engweraient ler Etats gui fourniment &ieo cwrtfngonte si leur contingent 
Bervait sur leur territoire. (eoldea et fndemitk ordinairea et dhpeneeB non-hem 
de matériel), ncn plus que feo dipenaes rupplhentairos que ces Etat8 ont acdepti 
de prendre h leur chrge. Ceux-ci m’ont indiqu& que ces derniirer sont de l’ordre 
de 36,2 millions de dollers pour chxque mandat de cri% r>ie. 

46. Iles contributions volontaires versien par les gouvernements oont nbessaires 
pour permettre i l*Orgrrnioatian de frire tact aux dipenws qu’entraSne le m&intien 
de la Force i Chypre. Ce8 contribution8 ont conahuament ht& inférieures au montant 
des ddpenses, 8i bien que le dlficit du Compte spici&l de la Force n’a ces& de 
s’aggraver. Il en rbulte que ler crbancer des payn fournissant des contingents 
n’ont 4th rtmbourm/tm que jwqu’en juin 1978. Si l’on tient compte d’un montant dt 
4,6 millions de dollars environ de contributions volontaires qui ont été annoncées 
mai8 qui n’ont pae encost &ti vtraée8, le déficit du Compte spkial de la Force 
sera d’environ 128,7 millions de dollar8 au 15 luin 1985, soit une ausatntation de 
6,8 millions de dollar6 pendant la pkiodt de six mois qui prendra fin b cette date. 

VI. OBSERVATIONS 

47. Au coure dea six dernier8 moia, la Force des Nations Unies chargée du maintien 
de la paix à Chypre a continué d’accomplir sec importantes fonctions, consistant à 
surveiller le cessez-le-feu, à maintenir le calme et ir promouvoir des activités 

/ . . . 
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civile6 pacifiques dane la zone entre les lignes du oeaaez-le-feu, conforaAuent à 
son mandat. Elle a tindficié pour ce faire de la coopbration que lui ont apportde 
les deux parties. 

48. Le maintien de la Foroe dans l’île demeure indispensable pour aider & y  faire 
régner le calme et pour y  crdec les conditions les plue favorables B la reoherche 
d’un r&glement pacifique. Il recommande donc au Conaeil de &ur!.t8 de proro9er le 
mandat de la Force pour une nouvelle phriode de six mois. Suivant la pratique 
établie, j’ai engagé avec les parties intéresdee de6 coneultatione GUI cette 
question, de l’issue desquelles j@ informerai le Conseil d&s qu’elles seront 
achevées. 

49. En même temps, je dois faire part au Conseil de la prkcupatian constante que 
j’éprouve devant la situation financière de plus en plus difficile de la Force. 
Wrime je l’ai indiqué plus haut , on s’attend que le déficit du Compte spécial de la 
Force dépasse 128 millions de dollars au 15 juin 1985, soit une augmentation de 
Plus de 6 millions de dollars en l’espace seulement de la dernière période de 
six wie. Les créances des Etats fournissant des contingents - lesquelles ne 
représentent qu’une fraction de leurs dépenses - n’ont été remboureCe8 que jusqu’à 
juin 1978. Le déficit croissent i-se ainsi un fardeau toujours plus lourd à ces 
Pays, qui, rdcemnt, m’ont de nouveau fait part de la profonde inquiétude que leur 
cause l’aggravation de ia situation. 

50. Le 18 février 1985, j’ai de nouveau adressé un appel à tous les Etats Membres 
de 1’Organi~ation des Nations Unies ou membres d’instituticne epCcialio8es Pour 
qu’ils versent &e contributions volontaire6 a la Force, conformément aux termes de 
la résolution 186 (1964) du Cowell de kurité. Juaqu* ici, 61x Etats eeulemnt 
ont rnnoncé ou vera& der aontributiono pour lb p&iaYe de six moi6 pren8nt fin le 
15 juin, le montant c*en chiffrmt & environ 1,6 million de dollars alors qLm len 
dOpema de oette pbride m’&lkt i ld,g milliona de dollaro. ~mme ti oo& 
continu de la Force pour 1~Organioatian Oe dam que le &&ficit acouwl.6 doivent 
âtre cowerts au -en de contributiars volmtairee, je faiu une fois encore appel 
i tow le8 Etats pour qu’ils nt6p8rqnant auoun effort en vue de contribuer b cette 
frgartmte o+raticm de arintien 649 le prix 8e l*Organisatim. 

51. JC rairts cette occarloh de rendre hommage aux gouvernwents qui fOUrni~wnt 
deO troupes et & la police civile b la ?oxoe pour kur ferme wutien et pour la 
part qu’il6 ammmnt afnai d’une lourde charge ftnancière. Je tien0 auusi b rendK0 
hommage aux gouvernementa gui versent &6 contributions & cette importante 
Ophation de maintien de la paix des Natimr Unies. 

52. Enfin, je tiens h remercier mon repréaentrnt sp/cial, H. James liolqer, le 
général Günther Greindl, cosrundut de l.a Force, ainsi que Ier OffiCier8r 
SWS-of ficiere et soldats de la Force et son pereonnel civil, qui ont continué de 
s’acquitter avec une efficacitb et un dévouement exemplaires de la tâche iPpottante 
et difficile que leur a confiée le Conseil de sécurité. 

/ . . . 




